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Pour mon ami Tiên, 

Par cet hommage, je souhaite faire, pour ses enfants et ses petits-enfants, le portrait de 

leur père et grand-père au travers de mon vécu. 

Je laisse aux autres amis le soin de relater l’implication de Tiên dans le mouvement 

Viêt Kiêu, son parcours et ses prises de responsabilités. 

Je me contente de raconter à ma manière qui a été Tiên, pour moi et pour ma famille, 

et le parcours en parallèle que nous avons mené pour répondre à une question simple 

mais complexe que nous sommes posée : « que pouvons-nous faire pour notre pays » ?  

Nous nous sommes rencontrés pour la première fois en septembre 1958, à la rentrée de 

la première année de l’Ecole des Mines de Paris. Sans trop nous poser de questions, 

nous sommes tombés d’accord pour partager une chambre à la Maison des Mines , rue 

Saint Jacques, dans le 6 -ème. 

C’est dans cette Maison d’étudiants que nous avons appris à nous connaître, à nouer 

des liens étroits qui nous ont lié pour toujours. J’ai appris à connaître cet étudiant 

sérieux, toujours de bonne humeur et prêt à participer aux différentes activités de 

l’école. 

Il peut rester des heures devant les présentoirs de « cailloux », échantillons de roches 

ou de minerais , pour apprendre leurs noms, leurs caractéristiques physiques, couleur, 

dureté, tailles des cristaux etc…Il est connu pour son travail minutieux dans les ateliers 

Citroën quai de Javel lors des travaux pratiques d’atelier mécanique, soudure et 

alésage ! Une petite anecdote : il révise chaque soir les cours dispensés dans la journée. 

Je suis moins constant et je suis obligé de « bachoter » à grande vitesse, et même la 

nuit, juste avant les examens. Je suis furieux quand je l’entend ronfler à mes côtés 

pendant que je travaille la nuit ! 

Son travail assidu ne l’empêche pas de pratiquer le tennis de table, avec talent, puisqu’il 

me bat toujours en finale du tournoi annuel inter promotions. Je me venge quand même 

pour le tournoi de billard, en le battant régulièrement tous les ans en finale. Il faut dire 

que je passe 3 fois plus de temps que lui autour de la table de billard ! Notre ami de 

Promo François Duffaut ici présent peut en témoigner. 

Nous avons aussi connu la vie de mineurs dans les Mines du Bassin du Dauphiné, les 

mines de charbon de La Mûre, lors d’un « stage ouvrier ». 

Ce stage nous a bien sûr donné l’occasion de vivre auprès des mineurs de fond et 

d’approcher de près leur vie oh combien dure et ingrate. Avec tous les dangers de grisou 

ou d’ensevelissement par effondrement des galeries. 
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Fin 1961, nous terminons nos études à l’Ecole des Mines et continuons notre formation 

professionnelle par une année supplémentaire à L’Institut Français du Pétrole à Reuil 

Malmaison. C’est encore une année où nous partageons une maison de ville avec un 

autre étudiant, encore une année pendant laquelle nous partageons nos points de vue 

sur le sens de notre vie. 

En 1962, nous entrons dans la vie active. 

Tiên a choisi de travailler dans un Bureau d’Etudes pour la construction d’usines dans 

l’Industrie du Pétrole ou dans l’Industrie chimique. Il est resté fidèle à cette « boîte », 

la Société Technip, jusqu’à sa retraite. 

Pour ma part, j’ai choisi de travailler dans une Société de commercialisation du pétrole 

de 1962 à 1966, puis dans un Bureau d’Etudes pour la construction des installations de 

raffinage et de traitement du Pétrole, la Société Foster Wheeler Française, jusqu’à ma 

retraite. 

Pendant toutes nos années d’études, nous avons laissé de côté nos pensées et 

sentiments, pour nous consacrer entièrement aux examens et concours. Les études 

terminées, nous avons commencé à nous poser une autre question : « que pouvons-

nous faire pour le pays et comment le servir». 

Nous sommes en 1962, en pleine guerre menée par les Etats Unis au Sud Vietnam, avec 

l’occupation par des centaines de milliers de GI’s  

Les notions d’unification suite à la division du pays après les Accords de Genève, 

d’indépendance et de souveraineté commencent à faire leur chemin dans nos pensées. 

Notre prise de conscience se fait jour lentement, jour après jour, et nous n’avons plus 

qu’un objectif à ce moment de notre vie, comment soutenir la cause de l’armée de 

libération du pays. 

La voie étant tracée, il nous a fallu plusieurs années d’hésitation pour trouver les 

moyens de soutenir cette cause. 

Nous avons commencé avec un groupe d’amis par organiser de cours de soutien aux 

études pour les enfants de familles de vietnamiens. Nous avons loué pour cela, à trois, 

un appartement à Vitry sur Seine, appartement qui sert de classes les samedis après-

midi aux enfants pour créer des liens avec leur famille. 

Nous faisons partie aussi d’une association de sportifs, Les cheminots de Paris Sud Est, 

et notre équipe de tennis de table a pu , à travers les rencontres avec d’autres équipes 

de la FSGT, expliquer la juste cause de la guerre de libération et acquérir leur sympathie 

et leur soutien actif. Elle a une belle allure, notre équipe, avec les joueurs Anh, Tiên, 

Cu. Mân, Minh, Trân, Hà et Hiêt.   !!! 
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Après les accords de Paris en 1975, laissant le Vietnam au vietnamiens, la question que 

nous nous posons alors est simple en apparence : « comment aider le pays à se relever 

du point de vue économique et social » ? Avec nos connaissances et notre savoir dans 

le domaine du Pétrole. 

D’une manière concrète , les questions se résument ainsi :  

- Est-ce que l’industrie pétrolière devrait être une priorité dans la phase 

reconstruction ? 

- Est-ce que, à côté de la recherche et l’exploitation du pétrole, une industrie de 

raffinage est elle envisageable du point de vue économique ? 

- Quels en sont les impacts sur l’environnement : pollution, risques d’explosion 

- Est-ce que les techniciens vietnamiens sont-ils à la hauteur pour la construction 

d’une raffinerie : construction de port, d’infrastructure, de montage de matériels 

et de tuyauteries, conduite d’exploitation, réparation et entretien de matériel, 

assurer la sécurité d’exploitation etc… 

- Comment choisir les sociétés à consulter pour établir le cahier des charges 

- Comment choisir le contracteur général, critères de sélection, coût 

- Comment assurer la suivi de construction, de montage, de formation du 

personnel d’exploitation,  

Le Gouvernement vietnamien a finalement pris la décision de construire une 

Raffinerie. La Raffinerie de Dung Quât a ainsi vu le jour en 2005 et a produit ses 

premières gouttes d’essence en 2009. 

Pendant la période de 2002 à 2009, une cellule de 3 ingénieurs, Huynh Huu Nghiêp, 

Nguyên Quang Tiên, Nguyên Huy Hiêt a été créée pour apporter des éléments de 

réponses à ces questions. 

Tiên a été le moteur inlassable de nos actions de consultants pour la réalisation de 

cette Raffinerie, malgré les difficultés d’intervention dans l’organisation de 

PétroVietnam. 

Nous avons pu aussi jouer un rôle décisif dans la construction d’une mini raffinerie 

au Sud Vietnam et par la création d’un Bureau d’Etudes, la Sérepco. 

A notre retraite, nos activités se sont orientées dans le domaine de la formation et 

de l’aide à l’enseignement au Vietnam, sous la forme d’une association d’Aide au 

Développement de l’Enseignement au Vietnam, l’Association AIDEV, pour laquelle 

Tiên a joué encore un rôle de moteur et d’acteurs. 
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Ainsi, toute la vie de Tiên a été consacrée à la cause de son pays, bien souvent au 

détriment de sa vie familiale. 

Je termine en évoquant les liens qui unissent Tiên à notre famille. Nous avons 

partagé beaucoup bons moments ensemble. 

- Nous avons fait la traversée Bastia – Golfe de Porto à pied, sacs sur le dos, 

en camping sauvage. Entre parenthèses, nous nous sommes perdus pendant 2 

jours, suite aux indications du mauvais guide que j’étais. Sur mes conseils, 

peu judicieux, nous avons mangé des racines de fenouil sauvage pour 

survivre avec des maux de ventre en conséquence !!!, 

- Vacances dans les Hautes Alpes, à Vallouise exactement, pendant lesquelles 

il a porté ma nièce Phuong Vi sur ses épaules lors des promenades 

quotidiennes en montagne. Ma belle-sœur Ninh qui est ici peut en témoigner. 

- Mon épouse l’a toujours considéré comme « son jumeau » ! Ils sont nés le 

même jour, mais pas la même année !!! 

- Il a toujours eu mot d’affection, de réconfort pour ma sœur aînée Tâm, 

atteinte d’un AVC, ou pour notre petit frère Hiêu handicapé. 

- Et surtout, nous avons été toujours en contact durant notre vie, nous soutenant 

dans les moments difficiles et partageant les moments heureux. 

 

En résumé : Voilà l’homme qui a été votre père et grand-père : 

- Un ami fidèle 

- Un homme humble, modeste, mais tenace, fidèle à ses idées et convictions, 

se mettant toujours au service du Vietnam. 

Même si nous ne partageons pas ses convictions politiques, nous ne pouvons que 

respecter et admirer un patriote qui aime si profondément son pays. 

Mes pensées vont à son épouse Ha.nh et à ses enfants.  

Qu’ils soient assurés de notre affection pour traverser ces moments difficiles. 

 

Nguyên Huy Hiêt 

Le 4 septembre 2023 


